
Où l’on reparle de Christian LAGE

« Le Baccalauréat professionnel en 3 ans bouleverse-t-il le paysage ? » That is the
question que se poseront les Assises de la formation professionnelle le 12 novembre 2008
dans les locaux de l’ASIEM*, sous les auspices de l’AFDET**.

La métaphore paysagère est déjà tout un programme … Là où il y avait un frais
boccage qui protégeait les cultures et les troupeaux des vents violents et des ruissellements
dévastateurs, verra-t-on s’établir, à grand renfort de bulldozers, de vastes champs remembrés
aux dépens des arbres et des haies ? Et bonjour les dégâts ! Là où passe la mécanisation
forcenée et son cortèges de –cides***, pour mettre d’équerre la campagne française, il y a
toujours, à l’occasion d’une semaine orageuse ou d’une banale pluviosité hivernale, non
seulement des terres ravinées, du cheptel noyé, mais aussi quelques masures inondées de la
cave au grenier. On n’arrête pas le progrès qui comme chacun sait passe par la modernisation
… qui se soucie peu des éclaboussures collatérales.

Donc le bac pro 3 ans modernise la voie professionnelle qui est une des voies
d’enseignement assurant la formation initiale de la jeunesse vivant et étudiant sur le territoire
de la République. Le paysage éducatif français*** en sortira-t-il transformé en bad lands
***** ?

En tous cas il ne ressemblera plus guère à une fraîche contrée aux aspects variés et
verdoyants mais plutôt à une morose campagne berrichonne qui pour s’être prise pour la
Beauce a perdu son âme et sa richesse.

Cette métamorphose de la diversité des aptitudes, des projets et des objectifs en
l’uniformisation réductrice de la voie d’enseignement professionnel à toutes les autres,
générales et technologiques, est le sort réservé à tout ce que touche la baguette magique de la
« réforme » qui signifie d’abord - faut-il le rappeler ? – mise au rebut.

Evidemment, Darcos, ministre de l’Education Nationale, auteur de la
« modernisation » dite aussi « rénovation », voire « revalorisation » de l’Enseignement pro
fera son numéro, devant le commanditaire de sa réforme, la fameuse et fastueuse Union des
Industries et des Métiers de la Métallurgie (UIMM) qui sait graisser avantageusement et à bon
escient certains « rouages » un peu grippés du « dialogue social ». Il y aura bien évidemment
la claque du Ministre, dont le moindre membre quoique bon premier dans l’obséquiosité, est
le secrétaire général du SNETAA, Bêtisot en personne, euh, pardon, Christian LAGE.

Espérons qu’il ne se curera pas trop le nez devant ses illustres voisins qui seront les
représentants du MEDEF et de l’AGEFA PME : devant la crème du modernisme cela sentirait
par trop son cul terreux !

* Association Immobilière de l’Ecole Militaire, 6, rue Albert de Lapparent – 75007 PARIS
** Association Française pour le développement de l’Enseignement Technique (anciennement AFPEP sous l’égide d’un

certain PABOT, ex-secrétaire général du SNETAA).
*** Herbicides, insecticides, pesticides, homicides, …
**** Il y a bien le PAF ! Pourquoi n’y aurait-il pas le PEF ! Il reste encore i, o, u, et pourquoi pas y, pour créer d’autres

« paysages » à la française.
***** Mauvaises terres : ce sont d’anciennes zones agricoles de l’ouest américain que l’érosion favorisée par une mise en

exploitation mécanisée et motorisée à outrance a rendu définitivement stérile


